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nement, soit par le peuple, soit dans la presse ; la grande consi­
dération dont jouissent le clergé, les congrégations religieuses, 
et en particulier les Jésuites, qui sont regardés comme des 
éducateurs modèles de la jeunesse et très estimés de l’actuel 
président. Il ajouta qu'aux Etats-Unis la population catholi­
que est de 16 millions, que New-York à lui seul compte 2 
millions de catholiques, et possède en es écoles catholiques 
primaires 100.000 élèves. Il lit le plus grand éloge de l’amiral 
Evans, le commandant en chef de l’escadre, qui traite avec 
toute la considération possible les aumôniers de la Hotte.

Enfin, dit-il, par manière de conclusion, il suffit de noter 
<jue parmi les ambassadeurs de la grande République quatre 
sont catholiques, que le président Roosevelt compte ses meil­
leurs amis parmi les catholiques, et que son ministre de la jus­
tice est un catholique fervent. Et, autre détail bien significa­
tif : les officiera et étudiants catholiques de l’Ecole navale sont 
obligés par le règlement à assister à la messe le dimanche. 
Est-il besoin de souligner les comparaisons qui s’imposent ?

Paolo.

UNE SURPRISE

Nous n’avons pas été peu surpris de trouver, dans le Cour­
rier de Saint-Hyacinthe du 14 mars, et attribué au journal 
VOpinion, l’un de nos modestes écrits, consacré au récit de la 
tentative, qui s’est faite dernièrement, d'imposer l’instruction 
obligatoire dans la province du Manitoba.

Le fait n’a sans doute que peu d’importance en lui-même ; 
mais il pourrait donner lieu à de curieuses considérations sur 
les mœurs du journalisme contemporain.

En Autriche

L’Œuvre en faveur de la presse catholique a produit plus de 
850.000 francs en vingt mois. Deux journaux catholiques de 
la capitale ont obtenu chacun 80.000 francs de subsides, et 
iùO.OOO francs ont été distribués à des journaux de province ; 
de plus, un bureau de correspondance fournit gratuitement à 
la presse catholique les nouvelles de tous les points du globe.


